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on a déposé ce manr nuQéo d'u onal deQuébec :ù
les phrases süivantes sont soulignées et nccompagnéeà de longues ra igées de point
d'admiration ! Nous les reproduirons pour l'agrémënt de ceux qui ònt pas le
désagrarnerit derecevoirla'susdite' feuille., Nousaimerions, comme pendantà ces
no e-l phrases, pouvoir d(nepr, a panee n py.,a e autres signes ,ad-
miratifs, la liste de reu qmu prennen ttcea p rde la ma chndise d o
aloi.

E lemaire en usant, dsanés a1ivedu libre. arbire que luisse la
loi,.a agiavec une prudence louabe eseutae le u .1 e uiluien, fontiun
reproche. (C.omprendsps.),

Cuerèlefaction que l'ac on paisible un -peup le qui eut qu'oni
snctionne la garantie de ses hbertés. ( n effet)

"Le Mercury na pas'sùivi les ic ées d- ,dt nire (pparemment. que'
cette maladie s'attrappe) )

«Faitesnous manger dupain constiiiionnel. (Durà igerr)
"Il aitoujours marché avec fidélité dans les mocassins du gouvernement e

lui qui écrit ainsi, peut sepasser de.cette¿chaussure-là et marcher quatr pattes
"Ceux dont nous soulenons la.posizion.". ( ur gn agrin.)
."Nous ne prétendrons point mettre ce journal en jugement au irbuna de 17op

nionpublique ni jeter leblâme surson mode particulier d'action¡;- quiil nei do nne
pasà- a.utrui des denominations,,ausse onprendspas.

"'Mais-Mr.-¡.qui ne voulait pas trayailer au gré de.eurs caprice~s contre.a ra
son de on artgen abandouna la direction.,(Pauvres pcapne! cstpur cela que
de, larchitectureJils. sont .orn~by d~ats la gramîaire.)

-"C'est un5malheur~ dont nousYn'accusons.personnemais qu'i est desirable de voir
disparaître?' :(Beau dommagej), ' '

20.On housa comnqéu,éué upoè net par le, r. Uillejt qu'on
nous dit êtred'une s.v.re exactitude." (Quiç l Dr.fill le rcd

MCeproëès dont, l'aiacion avait t enpom r ra sqlldpal d
l'instar deJceutgue l'on publie dans les journa ux europhns."(P. repaur e

langue française ion te met à mort sans.procès, toi.
"Il fut le premier qui s'enfonça dans cette forêt que lefer civilisateuq de l'intel

ligence aait laissé vier'ge (Eh ce n'est pasyluilqui dans tout cela est lepus en
foncé, c'est Id lecteur.);. ' .,.

"O&cròit qù'il étàitle dernier"de ceux quisont nés à 'Québc s.slàdynasti
ftç,ise;" (Encorë lés 'dictées dï'dictionhaire qu'on foule àuxtmocaséinà!)

ILc ail iin t auu deQuébec 'se1nontre à l'oeil sous sonWihiinteau. de neige
I. -, b _:i ne-tient bonencore qü'à: l'onbre desclotùres.a s(O !bienw:iibliinei

poésie.);
'Hi.er, surla glac devaànt 5Ila ville, plusieurs chevaux ont&albüdnsaccident .fu-

afe. (Les chbéii.ik ne sont pent-étre pas de cet aeis l6s'pauvres bôtes.)'x•a
PIudé 5~ tin dé difféientes rsônesoefit fé saéxdiéés d ttri

spirituelle nticore ruas ce jora il est vrai qùe c'est. par accident
On avait pourtant annoncé p omp ensem en uqun vénéra1&Èpbl i ani-tir ope ai

cheveui.bjancs. allait, donnev.ndes cours -analytiques de langue 'ançaise . llon
donc' hâtez vous de porter lefer civilisfteur de Pintelligence dans ce cerveau qüe
lagrammaire et le -bon sens ontjaissé vierge!---,.


